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Il est d'usage de donner à son premier né,
pour parrain, son gi-rand 'pèýre paternel et, pour
mîar'raine, sa grand'mière maternelle.

Le second enfant aura, pour parrain, son grand'
père maternel et, pour marraine, sa% grand'mère
paternelle.

Et ainsi (le suite dans les deux familles, par
rang- d'âgt(e et alternance de sexes, s'il est pos-
sible.

A défaut de grands parents, morts ou consen-
tant à vous laisser assurer à vos enfants des appuis
en dehors de leurs ascendants directs, il peut être
f-ait d'autres choix ; mais dans ce cas, il faut pres-
sentir les dispositions des personnes aisées ou des
protecteurs et supérieurs qui peu vent être utiles
à l'enfant, en s'intéressant à lui à titre (le filleul.
Cela doit être fait avec beaucoup de tact, beau-
coup de personnes ayant de la r'épugnance à
.assumer les charges matérielles et morales incoin-
bant aux parrains et marraines.

Il est de bonne amitié, pour ceux qui croient
devoir être utile à un enfant en en acceptant le
parrainage, de faciliter- au père (les démarches
toujours pénIbles à faire dans la crainte d'un
i nsuccès.

Aussitôt les2 choses réglées et acceptées, tant
(lu côté de la marraine que du 'parrain, il faut
mettre en rapport le compère et lat commère, s'ils
ne se connaisszcnt pas encore.

C'est le père de l'enfant qui présente le par-
rain à la marraine huit jours avant la cérémonhie.

Est-il besoin (l'ajouter qu'il faut assortir par-
rain et marraine, et qîu'ils aient autant <îue
possible même éducation, mêmes manières, sinon,
fortunes égales.

Le père de l'enfant doit s'enutendre avec le
curé de la paroisse (le lheure et du jour à fixer
pour le baptême et indiquer d'avance les noni
et prénomis (le l'enfant.

Le baptême doit être administré à l'église (le
la paroisse où est nié l'enfant ou à celle du domi-
cile de ses parents, trois jours au plus tard après
la naissance, à moins de motifs graves.

S'il est choisi des nonia n'existant pas au
calendrier, le prêtre a le droit d'y ajouter un
nom de saint.

Il faut apporter grar.d soin à ranger les noms
dans le même ordre, tant à l'église que sur les
registres civils, afin d'éviter des diflicultés pour
l'établissement (les actes.

Ne.peuvent être parrain ni marraine: le ptère
ni la nmère ; les personnes chargées de présenter
un enfant sur les fonds buaptismnaux doivent être
âgées d'au nmoins douze ans.

Pendant la cérémonie, le parrain se tient à
droite, la umarrainie à gauche, de la personne por-
tant l'enfant et répondent ensemble aux diverses
questions qui leur sont -adressées par le prêtre,
récitent le Ciredo et le P'ater (en français ) lors-
qu'ils sont invités à le faire, et étendent pendant

les exorcismes, et en même temps que Ie prêtre,
leur main droite sur la tête de l'enfant.

'Portent encore cette main sur l'enfant lorsque
l'eau est versée, ne la retirant qu'après les pa-
roles sacramentelles. Enfin, reçoivent <le lat main
droite le cierge allumé qu'ils rendent lorsque le
prêtre a béni l'enfant.

Les parrain et mnarraine ont le droit de se
faire représenter s'ils sont eîmpêchés.

Au temple protestant, le parrain et la mnar-
raine répondent une seule fois, aun lieu et place
de l'enfant, auquel le pasteur demande s'il s'en-
g-age à demeurer fidèle à la religion chrétienneo

-Je m'y engage.
Quant aux prières litîmurgiques, c'est le lias-

teur qui les pronouce, le parrain et lat marraine
répondant à1 demi-voix.
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L'Histoire de Jeaiiie d'Arc
formenra u mîagnifique volune (le plus de -10)> pages,
illustré parî les mîeille-urs artistes.
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UN M(mN.iEi:it (au garçon de café) -\'ous mue
donnerez Une a.bsinthet pure... et l'O//icii'1. A qlui i

Lî ie. çN-'Qlee a dléjà été réclamié par M ai.q dot

tous ces messieurs. M\on bon
LEý M ONSI iit-C'est seulement pour jeter un

coup d'oeil rapide sur quelques lignes. ,u hi

Li, nit,\ieîm (désintéressé). --Ces messieurs ill'ont Eti d'alti
dit absolument la même chose. tl't.

LM mîo-,sui. (à lui mîême') -Certainement je Ainsi (li
dois être conipris dans les nominations (le ce uuiiîuli c
matin. Hier, c'était le ministère des aflaîres êtran- Mote su
gères ; aujourd'hui, sûremient... (Le reste se con-
tinue dans un rêve de Iéatitude exquis.) -Depith

Li:.; iîo afa )- qui le '1eips ? A qui Les sn
l'Ainusant ? Enlevez le Charivari. tiîîiiss

DFs voix.- Par ici ! .. A înoi M.\erci
LE MiONSIEURt (tou-

jours rêvant>. - Si je
pouvais seulement lire IÉ AE~ ~N'
cette ligne, cette bien-
heureuse ligne : Poilau-i. ---

patte, services excep-
tionnels. (1l regarde sa
montre.) Conent!ji'at-
tends depuis deux heu-
res. (F"urieux.) Ce n'est 

2pas possible, ces gens-là ..

l'apprennent par coeur.
Je ne pourrai pas la j.'
porter ce soir, le Palais-
Royal vat être fermé.

Iisvoix. - Un pi-

(Le monsieur passe

encore une heure en ' '

tête-à-tête avec ses illu- -. N, 1

sions.) ;:>
Li.,. ositî (n'y te-

nant plus). - ýn (in, c'est
ridicule... Voilà trois
heures que j'attends un
journal et voilà trois
heures (îue vous mime ré-
pondlez que vingt per-
sonnes vous ont fait la
mîême question...

ce que vous voulez que
je vous dlise ?

LEie siu: Ne
me dites rien, niais ap-
portez-moi ce (lue je
vous dema~nde, que
diabîle

I.Jsî- vox.-(larçon
Li.: (:,%i t('o-, (disparais-

sant).-.Bounu
Li.: osîti (par-

lant tout haut et pre-
niant tous les conîsent-
mateurs àt télîloin).-
<>n ne me fera jaumais

lice'//es est eii lecture (depuis cinq
quart
w\s oW'u' (4'aplbroeliat).-Piirdon,
vous dlési n , ueilque chose
:siîeul (fuieux ).-.l e veux l'01lieie1,
'Ol/ùi'' d epuiis trois hî'ures
XON l>llu- (très poli).-le le regrette

mîonsieur, mais nous ne le recevons

t (file Poileaupatte en a fait Une ilîala-
.. Pîîis

tique, com me l'autour, renid parfois i en
nis d'esprit.

Emaux et Camées
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OU I I I
tie hat enîcor, rien quîî'à vous parler d'elle
e'( enfant blonde, aux grands yeux~ noirs et

[doux,
eu, par erreu r, iiavaiLt point donnîé d'aile.
it les séraphîins pouv~aienit tre jaloux.

fleur s'est en fui, iniiîe avant l'hîiro'ndelle
or épouvanîte et chiasse loin de nîous
tres s'est pos' boit autour' infidèle,
ros ont rêôvé, le fronit sur- ses genuux.

e I'herho' croit sur le bord 'd'une rosse,
ouvre à pr(lsu'nt cette passion fausise,
L'lî, et quii devait toujours durer..

8, niiant l'ivresse et cî",vai I au maurtyre,
ients dl'amnoureux mime font td'ahord souriiire
ent touîjours' par' nie faire pleurer

' DE IE''O

Mr' mos'-'ni, on glier Mnlusieuîr 'léîmeiîier, groyez-fuî pas gue c'esit le
tempîrs te mue rentre ze liîe ehle foii.mai lurétté-

'h I)-jcmir-lreir monm citer Mloïse, ce n'est pas une question ude temps,
c'est une question (l'argent.

LE BAUMIE BHUMÀIL guérit toutes les Élfections de la gorge et des Poumons. - - 25 ets, en vente partout


